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Laisse envahir ton cœur et ton âme de la prière du Ciel, elle est
envol et envolera ton âme en les sources vives. Tu recevras

nourriture, mais il te faudra la faire grandir en actes, en paroles,
en don, en charité. Aimer, c’est se donner, donne-toi à nous
en premier qui, à l’appel du Très-Haut, visitons ta demeure.
Tu n’es plus en terre, tu es à mi-chemin entre terre et Ciel. 

[Katia] Il n’y a pas de voile d’ombre en l’amour, il n’y a que des soupirs.
Je soupire en toi les mots d’amour du Très-Haut, nos devenirs de lu-
mière et l’assise des âmes nouvellement nées en le Ciel de Dieu. Tu vois
l’aurore et tu ne peux l’approcher de trop près, tu es encore matière et
ta densité ne te permet pas de voler, mais en ton âme tu as l’envol du
goéland qui au-dessus des mers plane et en le vent trouve assise. Tu re-
viendras de nos mers enlacées avec un nouveau regard enfoui au fond
de l’âme. Tu dois travailler et travailler encore en toi la douceur que du
Ciel nous te portons, au jour le jour porte-la et ne la retiens pas. Ne
crains ni les semonces ni les coups, ils ne sont que poussière, au fond,
puisque l’âme est envol, n’est-ce-pas ?

Fuis loin des fauteurs de troubles et des assassins que sont les cœurs
fermés qui brandissent en eux la croix de l’envers. Ils se rient de la
beauté, ils parjurent et se délectent d’injures. 

Non, toi prends le livre de l’Amour. Grave en toi la paix et apprends à ai-
mer tout au long du jour et des jours. La délicatesse est amour et la
splendeur  de  l’âme  s’éveille.  En  arrière  de  la  lucarne,  le  chant  des
mouettes parvient en ta demeure.
Ne lâche pas le fil de nos présences, subtiles mais bien réelles. L’amour
a embrasé les  ailes  et  l’oiseau s’est  envolé.  Il  faut  qu’en ta demeure
chante le grillon et que resplendisse la joie et nos demeures ne feront
plus qu’une. J’entends ton amour et te donne le mien.
Jamais je ne te laisserai. Nous avons même parcours, même chemin en
terrain de Dieu. Plus je descendrai, plus je te porterai de Son vent en
l’écrin de ton âme et plus tu grandiras en serviteur. Ce n’est pas moi qui
décide mais Lui et Lui aime unir les cœurs et les faire rayonner. 
Ton travail avec nous n’est pas de cette terre, de ta terre, mais de terre
de Ciel. À l’appel tu dois être au rendez-vous, disponible, à l’écoute et
ouverte. Nos voix sont l’hymne d’amour de Son Cœur et la nourriture
donnée à la terre. Portant semence en l’homme, la Lumière vient res-
plendir dans les ténèbres car il  ne faut pas que la flamme vacille et
s’éteigne.
Mets-toi en service. Aux frontières de nos vies, les vôtres et les nôtres,
tu dois poser ta demeure et y recueillir notre semence. 
Laisse envahir ton cœur et ton âme de la prière du Ciel, elle est envol et
envolera ton âme en les sources vives. Tu recevras nourriture, mais il te
faudra la faire grandir en actes, en paroles, en don, en charité. Aimer,
c’est se donner, donne-toi à nous en premier qui, à l’appel du Très Haut,
visitons ta demeure. Tu n’es plus en terre, tu es à mi-chemin entre terre
et Ciel. Reste ainsi en permanence, il faut que l’âme exulte, aux abris



des regards, qu’elle chante et transcrive nos voix. Ne crains pas demain.
Chaque jour, œuvre toujours pour Lui en premier, sers-Le et toutes les
frontières entre Ciel et terre s’ouvriront. Tu pourras passer la porte du
feu en l’épreuve de la parole.
Nous désirons ouvrir pleinement ton cœur, ton âme et ton esprit à nos
demeures et ainsi faire connaître à tous ceux qui cherchent avec la voie
du cœur la réalité de nos présences de cœur et d’amour, vibrations de
nos demeures. L’amour doit entrer dans votre monde et transformer les
cœurs.  Trop  de  vos  lois  ternissent  la  beauté  de  la  créature,  cessez
d’écouter les échos du Menteur et vous ne deviendrez pas enlisés.
Défends la voix du Ciel et dans le silence œuvre, car j’œuvre avec toi.
L’amour n’a pas de frontières. Ici, le péché est révolu, mais il y a tou-
jours lutte et nous luttons ensemble contre les esprits tentateurs et dé-
vastateurs et nos luttes résonnent parfois au son des boucliers, pour te
donner une image. Mais l’amour du Christ, l’enseignement du Christ est
si beau et si parfait que nous nous devons tous de nous perfectionner
pour devenir en permanence des cierges allumés. 

Reçois mon parfum que je te donne en gage de mon amour.
Va et veille en ton cœur et apprends chaque jour à aimer de plus en
plus fort, de plus en plus tendrement, de plus en plus vaillamment.

Katia


